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Annexe 8.1 – Fiche théologique préparatoire pour adultes

L’étape 8 amène les élèves à découvrir le dernier repas de Jésus et la 
transformation du pain et du vin en corps et en sang de Jésus, soit le 
don de Jésus pour la vie de tous les êtres humains. Ici, nous faisons le 
lien entre le repas familial quotidien, le dernier repas de Jésus avec ses 
disciples et la célébration de la messe.

Parlons du dernier repas de Jésus!

Depuis quelque temps, Jésus sent monter la tension autour de lui. Les 
autorités religieuses le confrontent de plus en plus souvent en ce qui 
a trait à ses paroles, à ses enseignements, aux miracles qu’il accomplit 
et à son mode de vie. Ils essaient de le prendre au piège. 

Lorsque Jésus va à Jérusalem pour fêter la Pâque avec ses disciples, il 
sait qu’en poursuivant la mission que lui a confiée son Père, il risque sa 
liberté et sa vie. Jésus s’est engagé dans cette mission et il décide de 
s’y tenir jusqu’au bout, coûte que coûte. Par trois fois, Jésus a d’ailleurs 
annoncé à ses disciples qu’il devait passer par la passion avant de 
ressusciter (Matthieu 16, 21-23; 17, 22-23; 20, 17-19). Il veut profiter du 
repas de la Pâque pour donner à ses disciples ce dont ils auront besoin 
pour vivre de lui après sa mort. 

Si vous saviez que votre dernier jour approchait, que feriez-vous? Vous 
passeriez du temps avec les personnes que vous aimez? Vous parleriez 
à vos enfants de vos désirs pour elles et eux? Vous finaliseriez votre 
testament? Vous planifierez une expérience agréable pour laisser de 
bons souvenirs aux gens que vous aimez?

Jésus a encore beaucoup à dire et à donner à ses disciples. Il veut 
qu’ils comprennent une fois pour toutes qu’il est vraiment le Fils de 
Dieu, l’envoyé du Père pour sauver toute l’humanité. Jésus veut leur 
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donner l’espérance et le courage de tenir bon dans les épreuves, car il 
sait qu’ils souffriront beaucoup à l’approche de sa mort violente. Il veut 
dire à ses disciples qu’il les aime et que son amour est le même amour 
que Dieu, son Père, a pour eux. Jésus veut qu’ils continuent à vivre à sa 
manière, à enseigner, à guérir et à construire le Royaume de Dieu. Il veut 
donc leur laisser des outils pour les aider à maintenir leur relation avec 
lui, au‑delà de sa mort, dans la vie éternelle. 

Pain et vin, corps et sang de Jésus

Jésus donne à ses disciples des signes de sa présence :

•	 Le pain : pendant le repas de la Pâque, le pain signifie la nourriture 
qu’a donnée Dieu aux israélites en fuite de l’Égypte, alors qu’ils 
étaient libérés de l’esclavage. Dans l’eucharistie, le pain devient le 
corps du Christ qui nourrit gratuitement les êtres humains et les unit 
en un seul corps. Le corps de Jésus nous intègre au sien, et nous 
incorporons son ADN au nôtre. Ce pain nous soutient sur la route de 
la vie et ouvre cette route à l’éternité.

•	 Le vin : pendant le repas de la Pâque juive, le vin signifie l’alliance 
qu’a conclue Dieu avec son peuple. Dans l’eucharistie, le vin devient 
le sang du Christ qui est totalement homme et totalement Dieu; 
il devient signe de l’alliance nouvelle et éternelle entre Dieu et 
l’humanité — jamais plus nous ne serons séparés l’un de l’autre.

•	 Le pain et le vin : ils deviennent le corps et le sang du Christ, par un 
changement que l’Église appelle transsubstantiation : même si nos 
yeux continuent à voir du pain et du vin, par l’action de Jésus qui agit 
par l’intermédiaire du prêtre, le pain et le vin deviennent le corps et le 
sang du Christ. En disant « Amen », nous l’affirmons avec foi.

•	 Les gestes qu’a faits Jésus deviennent des signes de sa présence. 
Dès ce moment-là, ces gestes rappellent Jésus à ses disciples, les 
remettent en sa présence et actualisent son sacrifice sur la croix 
où son corps et son sang sont donnés pour nous. Lorsque Jésus dit : 
« Faites cela en mémoire de moi. », il leur demande non seulement 
de se rappeler de lui et de le reconnaître comme réellement présent 
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au milieu d’eux, mais il leur dit aussi que, chaque fois qu’ils vivront ce 
repas, en reprenant ces gestes et ces paroles, il se donne sur la croix 
maintenant et pour toujours.

•	 Jésus choisit le pain et le vin à cause de leur signification pour le 
repas de la Pâque. Il les choisit également parce que ce sont deux 
éléments de base dans son alimentation et dans celle des personnes 
avec qui il chemine. Encore aujourd’hui, pour nous, le pain (ou le blé) 
est omniprésent sur nos tables et dans notre culture. Le pain est 
tellement central pour nous que nous avons des expressions telles 
que « gagner son pain » pour dire que l’on gagne son salaire, ce qui 
représente tout ce dont nous avons besoin dans la vie.

•	 N’oublions pas que Jésus vient d’un pays méditerranéen où le climat 
se prête parfaitement à la culture du raisin et donc à la production 
du vin. Dans la Bible, même bien avant Jésus, le vin représente 
la joie, la fête, la communauté, la vie partagée (Psaumes 103, 15; 
Psaumes 127, 3; Proverbes 31, 27; Zacharie 10, 7). La vigne est un 
symbole pour le peuple d’Israël, et Dieu est le vigneron (Isaïe 5, 1-7; 
Luc 20, 9-18). 

Comment savons-nous ce qui s’est passé au dernier repas de Jésus?

Les quatre évangiles nous font connaître les événements du dernier 
repas de Jésus. Les récits de Matthieu, de Marc et de Luc sont 
semblables dans leur contenu et leur structure, alors que Jean raconte 
la soirée autrement.
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Matthieu 
(chapitre 26)

Marc  
(chapitre 14)

Luc  
(chapitre 22)

20 Le soir venu, Jésus 
se trouvait à table avec 
les Douze.

17 Le soir venu, Jésus 
arrive avec les Douze.

14 Quand l’heure fut 
venue, Jésus prit place 
à table, et les Apôtres 
avec lui.

21 Pendant le repas, il 
déclara : « Amen, je vous 
le dis : l’un de vous va 
me livrer. »

18 Pendant qu’ils 
étaient à table et 
mangeaient, Jésus 
déclara : « Amen, je vous 
le dis : l’un de vous, qui 
mange avec moi, va me 
livrer. »

15 Il leur dit : « J’ai 
désiré d’un grand désir 
manger cette Pâque 
avec vous avant de 
souffrir!

22 Profondément 
attristés, ils se mirent 
à lui demander, chacun 
son tour : « Serait-ce 
moi, Seigneur? »

19 Ils devinrent 
tout tristes et, l’un 
après l’autre, ils 
lui demandaient : 
« Serait‑ce moi? »

16 Car je vous le 
déclare : jamais plus 
je ne la mangerai 
jusqu’à ce qu’elle soit 
pleinement accomplie 
dans le royaume de 
Dieu. »

23 Prenant la parole, 
il dit : « Celui qui s’est 
servi au plat en même 
temps que moi, 
celui‑là va me livrer.

20 Il leur dit : « C’est l’un 
des Douze, celui qui 
est en train de se servir 
avec moi dans le plat.

17 Alors, ayant reçu une 
coupe et rendu grâce, 
il dit : « Prenez ceci et 
partagez entre vous.

24 Le Fils de l’homme 
s’en va, comme il est 
écrit à son sujet; mais 
malheureux celui par 
qui le Fils de l’homme 
est livré! Il vaudrait 
mieux pour lui qu’il 
ne soit pas né, cet 
homme‑là! »

21 Le Fils de l’homme 
s’en va, comme il est 
écrit à son sujet; mais 
malheureux celui par 
qui le Fils de l’homme 
est livré! Il vaudrait 
mieux pour lui qu’il 
ne soit pas né, cet 
homme‑là! »

18 Car je vous le 
déclare : désormais, 
jamais plus je ne 
boirai du fruit de la 
vigne jusqu’à ce que le 
royaume de Dieu soit 
venu. »
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Matthieu 
(chapitre 26)

Marc  
(chapitre 14)

Luc  
(chapitre 22)

25 Judas, celui qui le 
livrait, prit la parole : 
« Rabbi, serait-ce moi? » 
Jésus lui répond : « C’est 
toi-même qui l’as dit! »

22 Pendant le repas, 
Jésus, ayant pris du 
pain et prononcé la 
bénédiction, le rompit, 
le leur donna et dit : 
« Prenez, ceci est mon 
corps. »

19 Puis, ayant pris du 
pain et rendu grâce, il le 
rompit et le leur donna 
en disant : « Ceci est 
mon corps, donné pour 
vous. Faites cela en 
mémoire de moi. »

26 Pendant le repas, 
Jésus, ayant pris du 
pain et prononcé la 
bénédiction, le rompit 
et, le donnant aux 
disciples, il dit : « Prenez, 
mangez : ceci est mon 
corps. »

23 Puis, ayant pris une 
coupe et ayant rendu 
grâce, il la leur donna, et 
ils en burent tous.

20 Et pour la coupe, 
après le repas, il fit 
de même en disant : 
« Cette coupe est la 
nouvelle Alliance en 
mon sang répandu pour 
vous.

27 Puis, ayant pris une 
coupe et ayant rendu 
grâce, il la leur donna, 
en disant : « Buvez-en 
tous,

24 Et il leur dit : « Ceci 
est mon sang, le sang 
de l’Alliance, versé pour 
la multitude.

21 Et cependant, voici 
que la main de celui qui 
me livre est à côté de 
moi sur la table.

28 car ceci est mon 
sang, le sang de 
l’Alliance, versé pour la 
multitude en rémission 
des péchés.

25 Amen, je vous le dis : 
je ne boirai plus du fruit 
de la vigne jusqu’au jour 
où je le boirai, nouveau, 
dans le royaume de 
Dieu. »

22 En effet, le Fils 
de l’homme s’en va 
selon ce qui a été fixé. 
Mais malheureux cet 
homme-là par qui il est 
livré! »

29 Je vous le dis : 
Désormais, je ne boirai 
plus de ce fruit de la 
vigne jusqu’au jour où je 
le boirai, nouveau, avec 
vous dans le royaume 
de mon Père. »

26 Après avoir chanté 
les psaumes, ils 
partirent pour le mont 
des Oliviers.

23 Les Apôtres 
commencèrent à se 
demander les uns aux 
autres quel pourrait bien 
être, parmi eux, celui qui 
allait faire cela.
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Matthieu 
(chapitre 26)

Marc  
(chapitre 14)

Luc  
(chapitre 22)

30 Après avoir chanté 
les psaumes, ils 
partirent pour le mont 
des Oliviers. 

24 Ils en arrivèrent à se 
quereller : lequel d’entre 
eux, à leur avis, était le 
plus grand?

25 Mais, il leur dit : 
« Les rois des nations 
les commandent en 
maîtres, et ceux qui 
exercent le pouvoir sur 
elles se font appeler 
bienfaiteurs.

26 Pour vous, rien de 
tel! Au contraire, que le 
plus grand d’entre vous 
devienne comme le plus 
jeune, et le chef, comme 
celui qui sert.

27 Quel est, en effet, le 
plus grand : celui qui 
est à table ou celui qui 
sert? N’est-ce pas celui 
qui est à table? Eh bien, 
moi, je suis au milieu de 
vous comme celui qui 
sert.

28 Vous, vous avez tenu 
bon avec moi dans mes 
épreuves.
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Matthieu 
(chapitre 26)

Marc  
(chapitre 14)

Luc  
(chapitre 22)

29 Et moi, je dispose 
pour vous du Royaume, 
comme mon Père en a 
disposé pour moi.

30 Ainsi, vous 
mangerez et boirez 
à ma table dans mon 
Royaume, et vous 
siégerez sur des trônes 
pour juger les douze 
tribus d’Israël.

31 Simon, Simon, 
voici que Satan vous 
a réclamés pour vous 
passer au crible comme 
le blé.

32 Mais, j’ai prié pour 
toi afin que ta foi ne 
défaille pas. Toi, donc, 
quand tu seras revenu, 
affermis tes frères. »

33 Pierre lui dit : 
« Seigneur, avec toi, 
je suis prêt à aller en 
prison et à la mort. »

34 Jésus reprit : « Je 
te le déclare, Pierre : le 
coq ne chantera pas 
aujourd’hui avant que 
toi, par trois fois, tu aies 
nié me connaître. »

© AELF, aelf.org
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Jean (chapitres 6 et 13 à 17)

Saint Jean a consacré tout le chapitre 6 au sens de l’eucharistie : 

« Moi, je suis le pain de la vie. Celui qui vient à moi n’aura 
jamais faim; celui qui croit en moi n’aura jamais soif. » 
(Jean 6, 35)

« Moi, je suis le pain vivant, qui est descendu du ciel : si 
quelqu’un mange de ce pain, il vivra éternellement. Le 
pain que je donnerai, c’est ma chair, donnée pour la vie du 
monde. » (Jean 6, 51)

« Celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle; 
et moi, je le ressusciterai au dernier jour. » (Jean 6, 54)  
© AELF, aelf.org

Le récit de la dernière Cène dans l’Évangile de saint Jean s’étend sur 
quatre chapitres et commence au chapitre 13 par le lavement des 
pieds et le repas. Saint Jean ne reprend pas les mêmes paroles que les 
trois autres évangélistes. Il faut dire qu’il a consacré tout le chapitre 6 
à l’eucharistie, après la multiplication des pains.

Saint Jean relate le moment où Jésus déclare qu’il y a un traître à table 
avec lui qui va le livrer à la mort. Dans les chapitres 14, 15 et 16, Jésus 
fait un long discours pour préparer ses disciples à ce qui s’en vient. 
Il va souffrir et mourir, et ses disciples seront bouleversés. Il les assure 
qu’il leur a préparé une place dans la maison du Père (14, 2); qu’il est 
uni au Père, car il est « le Chemin, la Vérité et la Vie » (14, 6); que toute 
demande qui passe par lui se rend directement au Père (14, 11-13); 
qu’il enverra l’Esprit saint pour les accompagner (14, 16) et leur rappeler 
ses paroles (14, 26), les aider à témoigner de ses œuvres (14, 27), leur 
enseigner toute la vérité (16, 13). Finalement, au chapitre 17, Jésus 
s’adresse à Dieu en une prière pour ses disciples présents à la Cène 
et dans la succession des siècles, afin qu’ils soient unis, protégés du 
mal. Il prie aussi pour que Dieu le Père soit connu et glorifié par les 
événements qui vont suivre.

https://www.aelf.org/
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Dans sa première lettre aux Corinthiens, l’apôtre saint Paul met par écrit 
la tradition orale qui circule dans les communautés qu’il accompagne. 
Ces trois versets représentent l’essentiel de ces récits et sont devenus 
le texte de base pour la célébration de l’eucharistie jusqu’à aujourd’hui.

1 Corinthiens 11, 23-25

23 J’ai moi-même reçu ce qui vient du Seigneur, et je vous l’ai transmis : 
la nuit où il était livré, le Seigneur Jésus prit du pain,

24 puis, ayant rendu grâce, il le rompit, et dit : « Ceci est mon corps, qui 
est pour vous. Faites cela en mémoire de moi. »

25 Après le repas, il fit de même avec la coupe, en disant : « Cette coupe 
est la nouvelle Alliance en mon sang. Chaque fois que vous en boirez, 
faites cela en mémoire de moi. »

Lisez maintenant les paroles du récit de l’eucharistie, comme l’Église 
catholique les reprend dans le Missel romain, livre qui contient toutes 
les prières et les paroles officielles de la messe :

La nuit même où il fut livré, il prit le pain; en te rendant 
grâce, il dit la bénédiction, il rompit le pain et le donna à ses 
disciples en disant :

« Prenez et mangez-en tous : ceci est mon corps livré pour 
vous. »

De même après le repas, il prit la coupe; en te rendant grâce, 
il dit la bénédiction et donna la coupe à ses disciples en 
disant :

« Prenez et buvez-en tous, car ceci est la coupe de mon 
sang, le sang de l’Alliance nouvelle et éternelle, qui sera 
versé pour vous et pour la multitude en rémission des 
péchés. Vous ferez cela en mémoire de moi. »

© AELF, Prière eucharistique III, Missel romain
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Ces mots et les gestes que nous reprenons pendant la célébration de 
l’eucharistie sont les mots et les gestes de Jésus : chaque fois que 
nous célébrons la messe en Église, nous faisons cela en mémoire de 
lui, et il se rend réellement présent.


